
Rien ne prédestinait le jeu
d ’ é checs à devenir un outil
éducatif recommandé expressé-

ment par le Ministre de l’Éducation
nationale. Le roi des jeux a en effet
longtemps été le jeu des Rois, puis il est
devenu un jeu de compétition réservé à
une élite de surdoués des 64 cases.
Plus étonnant : A l b e rt Einstein se

plaignait que son ami Emmanuel Laske r,
champion du monde pendant 27 ans au début du
X Xe s i è cl e, ait consacré autant d’énergie à un jeu
a l o rs qu’il aurait pu devenir un grand ch e rcheur en
m at h é m at i q u e s .

Le rôle de l’URSS 

Pourtant, quelques esprits visionnaires ont de
longue date compris l’intérêt pédagogique de la
p ratique du jeu d’échecs. A i n s i , B e n j a m i n
Franklin recommandait dès la fin du XVIIIe siècle
cette pratique à ses compatriotes pour « élever
leur niveau intellectuel et moral ». Il faut toute-
fois attendre l’entre-deux-guerres pour que le jeu
d’échecs devienne un objet pédagogique identifié.
En 1926, trois psychotechniciens de la jeune
Russie soviétique sont commandités pour obser-
ver des maîtres disputer un tournoi. Rudik,
Diakov et Petrovsky en tirent une étude tendant à
montrer que le jeu d’échecs développe les quali-
tés intellectuelles de ceux qui le prat i q u e n t .
Comme l’ont observé Jacques Dextreit et Norbert

Engel dans leur essai Jeu d’échecs et sciences
humaines, le jeu d’échecs bascule avec cette
étude dans la sphère des sciences humaines et des
sciences de l’éducation.
En pratique, Illine-Genevsky, bras droit de Lénine
et fort joueur d’échecs, s’empare des résultats de
cette étude pour promouvoir le développement du
jeu auprès de la population russe. Ce jeu présente
en effet de nombreux avantages à ses yeux : faci-
le à apprendre pour les masses de paysans et
d’ouvriers illettrés, il est en outre peu onéreux et
concourt à forger l’homme nouveau que le régime
appelle de ses vœux. Pour autant, il n’entrera
jamais à l’école, contrairement à une croyance
largement répandue.

Premières expériences en France 

Mais si l’on pressent que le jeu d’échecs est bon
pour la populat i o n , les pre u ves scientifiques d’une
telle affi rm ation restent modestes. À partir des
années 1960-1970, des pédagogues et joueurs
d ’ é checs mènent de nombreuses études en Euro p e,
en A f rique et en A m é rique du Sud, n o t a m m e n t
pour tenter d’établir un lien entre pratique du jeu
d ’ é checs et amélioration des résultats scolaire s .
Toutes ces études tendent à pro u ver que les
j o u e u rs sont plus concentrés que les non-joueurs et
que leurs capacités à analyser les situat i o n s - p ro-
blèmes dans les mat i è res scientifiques sont re n fo r-
cées par une pratique échiquéenne régulière. Ces
r é s u l t ats encourag è rent des enseignants à mu l t i-
plier les ex p é riences de développement du jeu
d ’ é checs à l’école, notamment en Fra n c e. 
À Stra s b o u rg, la famille Roos développe une fi l i è-
re échiquéenne d’ex c e l l e n c e, c o u ronnée par un
DEUG à l’Unive rsité de Stra s b o u rg. À Cannes, à
M o n t p e l l i e r, à Pa ri s , une pratique scolaire se déve-

ACTIONS par Jérôme Maufra s

Les Échecs à bonne école
Le jeu d’échecs bénéficie d’une image qui a conduit à l’introduire depuis
plusieurs années dans les activités périscolaires, au point que les scolaires
représentent une proportion importante des adhérents de sa fédération. Il est
naturellement aux premières loges dans l’application des nouvelles pratiques
pédagogiques accentuant le rôle du jeu dans l’éducation.
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« Le jeu est le travail de l’enfant ». 
Pourquoi le travail de l’enfant 
ne pourrait-il pas devenir un jeu ?
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loppe dans les années 1970-1980 dans le droit fi l
des idées pédagogiques nouvelles d’après 1968.
Les pédagogues de cette période affi rment que 
« le jeu est le travail de l’enfant ». Dans ces condi-
t i o n s , p o u rquoi le travail de l’enfant ne pourra i t - i l
pas devenir un jeu ?
S o i t , mais dans quel but ? On comprend l’intérêt
i m m é d i at des clubs et de la Fédération fra n ç a i s e
des échecs (FFE) : aller à la re n c o n t re d’un viv i e r
de futurs talents pour les initier sur le temps sco-
l a i re et les at t i rer ve rs la compétition. L’ i n s t i t u t i o n ,
de son côté, n’est pas sans compre n d re cette légi-
time arri è re - p e n s é e, mais il va de soi que son inté-
rêt à développer la pratique du jeu d’échecs à
l’école n’est pas de fo rmer de futurs ch a m p i o n s .

Les huit Glorieuses du jeu d’échecs

Cela n’a pas empêché la cause éch i q u é e n n e
d ’ avancer auprès de l’Éducation nat i o n a l e. En par-
tie grâce aux équipes qui se sont fo rmées autour de
deux présidents de la FFE : Je a n - C l a u d e
L o u b at i è re dans les années 1990, et surtout Je a n -
Claude Moingt dans les années 2005-2013. 
En 2007, une première convention signée avec
l’Éducation nationale par l’entremise de Jean-
Michel Blanquer, permet en effet à la FFE d’être
enfin reconnue comme un partenaire à part entiè-
re et de s’insérer durablement dans le dispositif de
l ’ a c c o m p agnement éducat i f, financé par le
CNDS. La manne s’élèvera à près de 1 400 000
euros sur la France en 2012, le triple de 2008, ce
qui place les échecs en troisième position derriè-
re le football et le handball ! Dans la foulée de
cette convention, Jean-Claude Moingt fait du
développement du jeu d’échecs à l’école la prio-
rité de son deuxième mandat. 

Dès lors , tout s’accélère : c r é ation d’une mission 
« jeux de l’esprit » dans l’Académie de Créteil en
2 0 0 8 , puis dans l’Académie de Pa ris en 2011,
re n o u vellement et ap p ro fondissement de la
c o nvention dans le cadre du Plan Sciences de Luc
C h at e l , p u bl i c ation d’une circ u l a i re d’ap p l i c at i o n
en janvier 2012 incitant au développement du jeu
d ’ é checs à l’école, visite de Garry Kasparov dans
une école parisienne et un collège de Rosny - s o u s -
B o i s , r é a l i s ation de deux vidéos de promotion du
jeu d’échecs à l’école par le Ministère de
l ’ E d u c at i o n , c r é ation d’une page dédiée au jeu
d ’ é checs à l’école sur Eduscol, o rga n i s ation à
C a chan d’un séminaire national sur le jeu
d ’ é checs à l’école, p a rution d’un ouvrage coédité
par Olibris et le CNDP intitulé Ap p re n d re avec le
jeu d’échecs à l’école et au collège [ N d l R , vo i r
note de lecture en page 24].

En l’espace de 30 mois, le jeu d’échecs à l’école
venait de se stru c t u rer comme jamais auparava n t .
À telle enseigne que la FFE enregi s t rait des
re c o rds d’adhésion avec un seuil historique de 
60 000 licenciés fra n chi début 2013. Le point
d ’ o rgue devait être la tenue d’un séminaire inter-
n ational sur le jeu d’échecs à l’école dans les pre s-
t i gieux locaux de l’UNESCO avec Garry
K a s p a rov en juin 2013. Le grand champion est un
a rdent défenseur de l'introduction du jeu d'éch e c s
à l'école. La fo n d ation Kasparov vient même de
fa i re adopter le programme Chess in Sch o o l par le
p a rlement européen de Stra s b o u rg,
Le séminaire de l’UNESCO a été rep o rté pour des
raisons techniques en av ril 2014. Il fe ra suite à une
semaine nationale du jeu d'échecs organisée en
f é v rier 2014 dans les écoles, suite à une re n c o n t re
de George Pa u - L a n gev i n , m i n i s t re déléguée à la
réussite éducat ive, avec Garry Kasparov et Diego
S a l a z a r, n o u veau président de la FFE. Ce dern i e r
avait battu le Corse Léo Battesti aux dern i è re s
élections fédéra l e s , ce qui avait suscité des inter-
rogations. Comment l’homme dont les résultat s
s p e c t a c u l a i res sur l’Ile de beauté sont le fruit du
d é veloppement du jeu d’échecs à l’école a-t-il pu
ê t re battu alors même qu’il conduisait une liste fa i-
sant du jeu d’échecs à l’école l’axe principal du
d é veloppement fédéral ? 

Au j o u rd ’ h u i , le jeu d’échecs à l’école est à la cro i-
sée des chemins. Une politique vo l o n t a i re et des
bu d gets signifi c atifs doivent être mis en œuvre par
la FFE et son nouveau bu reau pour tirer parti des
e ffo rts engagés ces dern i è res années. Le défi d’une
fo rm ation de qualité, a rticulée à la création des
écoles du pro fe s s o rat , s e m ble avoir du plomb dans
l ’ a i l e. Le re n o u vellement de la convention en 2014
p e rm e t t ra de mesurer la crédibilité du jeu d’éch e c s
à l’école dans cette nouvelle péri o d e.

J. M .
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G a rry Kasparov jouant en
s i multané contre des élève s
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